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Colette BOURDON, présidente d’ACDA 

 

Pour la seconde fois, nous vous invitons à nous accompagner sur les routes des 

Andes afin de découvrir la fin de notre mission. C’est pour nous l’occasion de 

revivre ces beaux moments vécus avec nos partenaires et avec les bénéfi-

ciaires des projets que vous contribuez à financer.  
 

Avec le recul, je me rends compte à quel point tous ces liens tissés sont impor-

tants pour leur réussite. Il en est un sur lequel j’aimerais m’attarder : le contact 

avec les autorités politiques des régions concernées. 
 

A plusieurs reprises, nous avons rencontré des alcaldes et alcaldes provinciaux, 

que ce soit à la fin  un projet pour un moment festif partagé avec nous ou 

avant la signature d’un nouvel accord. Nous avons pu mesurer à la fois la con-

fiance qu’ils ont envers nos partenaires et l’attente très vive de l’aide qu’ACDA 

leur apporte.  
 

Il faut savoir que les municipalités peuvent aussi participer de leur côté au déve-

loppement du projet. Ainsi, à Andahuaylas, Eutropia, présidente d’Huñuq Mayu, 

nous avait expliqué l’importance de la rencontre avec les autorités locales : la 

municipalité avait promis un espace pour la vente des légumes, l’organisation 

d’une fête annuelle et de petites fêtes  ainsi que la possibilité 

de financer l’irrigation. Le fait d’annoncer officiellement lors 

de la rencontre au « Municipio » qu’ACDA  s’engageait à 

commencer le financement  dès le mois suivant a représenté 

un sérieux coup de pouce. 
 

A nous de suivre maintenant, en votre nom,  l’évolution de 

ce projet et les engagements réciproques ! 
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POUR RÉFLÉCHIR 
 Justice climatique  - CNCD (site /plaidoyer/justice climatique) 

Le Défi 
 

Le réchauffement de l’atmosphère 

est l’un des plus grand défis pour 

l’humanité. Montée du niveau de la 

mer, fonte des glaces, sécheresses et 

inondations, catastrophes naturelles, 

érosion de la biodiversité ; ces dé-

sastres défient par leur ampleur les 

écosystèmes et les conditions de vie 

partout sur la planète. 

Face à cette menace grandissante, les 

Etats ont adopté un accord mondial 

pour la lutte contre le réchauffement, 

l’Accord de Paris : ils se sont enga-

gés à maintenir la hausse de tempé-

rature bien en deçà de 2°C, et à four-

nir tous les efforts nécessaires pour 

limiter le réchauffement à 1.5°C par 

rapport à l’ère préindustrielle. 

Malgré l’urgence, la lutte contre le 

réchauffement est bien trop lente : 
les engagements annoncés de réduc-

tion de gaz à effet de serre et de fi-

nancement de l’atténuation et de 

l’adaptation des pays en développe-

ment face aux dérèglements clima-

tiques - au travers du fonds 

vert notamment - sont large-

ment insuffisants, sans parler 

de l’assistance aux victimes des 

dérèglements climatiques, quasi-

ment inexistante à ce jour. 

L’humanité entière est sur le même 

bateau mais à son bord, les passagers 

de première classe, les pays dévelop-

pés, sont mieux placés pour se pré-

munir des catastrophes que ceux de 

deuxième classe ou de troisième 

classe. Cette différence de traitement 

porte un nom : l’injustice climatique. 

Les pays les plus pauvres, et 

dans chacun 

d’entre 

eux, les 

populations les 

plus vulnérables, sont les 

premières victimes du réchauffe-

ment. 

95% des victimes décédées par su
ite des 

catastro
phes naturelles entre 1979 et 2004 

vivaient dans un pays en développement. 

250 millio
ns de personnes seront déplacées 

d’ici 2050, en raison des dérèglements d
u 

climat. 

L’alternative 

 

 

 

 

Le concept de justice climatique est 

la solution la plus équitable pour 

contrer les injustices liées au ré-

chauffement climatique. Le concept 

transparaît dans les engagements in-

ternationaux et est inscrit dans la 

Convention Cadre des Nations Unies 

sur les changements climatiques à 

travers le mécanisme international 

du « financement climat ». 

Pour y arriver, les Etats doivent 

prouver à l’humanité que l’adage 

« the earth is one, the world is not » 

est révolu, en s’attaquant dès à pré-

sent au chantier prévu par 

l’Accord de Pa-

ris. Le monde 

s’est d’ailleurs 

donné rendez-vous 

tous les cinq ans 

pour faire le bilan 

des mesures prises 

dans la lutte contre le 

changement climatique. 

L’Union européenne devrait revoir à 

la hausse ses objectifs de réduction 

des émissions pour les mettre en 

conformité avec l’Accord de Paris. 

Il est par ailleurs grand temps pour 

la Belgique de s’aligner sur ses voi-

sins et de se montrer plus ambi-

tieuse en termes de financement cli-

mat. 

En effet, financer les infrastructures 

nécessaires pour permettre l’adapta-

tion, mais aussi la production d’éner-

gies durables est indispensable pour 

permettre aux pays en développe-

ment d’atteindre les Objectifs de dé-

veloppement durable. La solidarité 

internationale est la clé pour faire 

face au défi climatique. 

5200 milliards de dollars d’investissements dans 

les énergies fossiles, concernant plus de 700 entre-

prises, ont été désinvestis en 2016, preuve que la 

transition énergétique et l’abandon des énergies 

fossiles sont en marche. L’Accord de Paris a permis de reconnaître le prin-

cipe de l’assistance internationale aux victimes du 

réchauffement climatique. 

https://www.cncd.be/Climat-l-accord-de-Paris-explique
https://www.cncd.be/financement-climat
https://www.cncd.be/financement-climat
https://www.cncd.be/financement-climat
https://www.cncd.be/financement-climat
https://www.cncd.be/article6676
https://www.cncd.be/article6676
https://www.cncd.be/Climat-l-accord-de-Paris-explique
https://www.cncd.be/Climat-l-accord-de-Paris-explique
https://www.cncd.be/financement-climat
https://www.cncd.be/financement-climat
https://www.cncd.be/financement-climat
https://www.cncd.be/mot1277
https://www.cncd.be/mot1277
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AU PÉROU 

Des vaches et du fourrage à Puno 
CEDER / 14 mars 2022 

Sous un ciel très menaçant, nous sommes accueillis et accompagnés par un groupe de musiciens 

très motivés à nous faire danser!  

Nous visitons 3 associations. 

CEDER a développé non seulement l’autonomie alimentaire, mais aussi une production qui permet 

aux familles d’avoir une rentrée d’argent et d’investir progressivement dans l’amélioration de leurs 

conditions de vie. 

L’association « Huata presente » 

La production laitière occupe une place importante et une serre a été construite pour chaque fa-

mille  

Chacune d’elles travaille 2  Ha.  Y sont principalement cultivés : les fourrages comme la luzerne, les 

herbes (ray-grass, dactyle, …), l’avoine. Le quinoa et la pomme de terre sont largement représentés. 

Ils font du fanage et de l’ensilage (conservation par fermentation),  techniques progressivement 

améliorées. 

L’association « Yasin Huata »  

Association de 29 familles avec 5 à 6 personnes par famille. 

Les responsables sont largement représentés par des femmes. 

Pour en savoir plus sur l’aspect agronomique voici quelques données: 

Nous poursuivons le récit de la mission de courte durée de Colette Bourdon, présidente ,et 

de Luc Pinon, administrateur, ingénieur agronome. 
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AU PÉROU  

Il y a en moyenne 10 à 16 vaches (Brun 

Suisse) par famille.  

Une vache donne approximativement 20 

litres de lait par jour durant 7 mois.  

Avec 6 vaches qui produisent,  nous arri-

vons à  4200 L par an/vache.  

Comme il y a en moyenne 6 vaches qui 

produisent nous arrivons à  x 6 = 25.200 L /

famille/an.  

Donc l’association produit 25.200 x 29fa-

milles = 730.800 L /an.  

Après quelques années lorsque la vache 

ne donne plus assez de lait, elle est ven-

due pour la viande: approximativement 

400 kg, 180 dollars. 

Auparavant, le lait était fourni à « Gloria » 

qui détient le monopole au Pérou et paye 

moins d’un soles le litre. Ils préfèrent le 

transformer eux-mêmes en fromage, 

yaourt... 

« Jochi Santa Martina » 

Chaque famille (25) a un Rotoplas (réserve 

d’eau) de 250 L. 

Les Biohuertos sont de petites serres faites 

en adobes (briques crues). Elles permet-

tent de produire à 3800 m d’altitude tous 

les légumes que nous retrouvons couram-

ment dans nos potagers en Belgique. 
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AU PEROU 

San Jeronimo   
Huñuq Mayu /16-17 mars 

Après une nuit et une journée de route, nous nous 

retrouvons le matin du 16 au bureau d’Huñuq 

Mayu, à Andahuaylas. 

Présentation de l’équipe:  

Eutropia Médina Ortiz Présidente qui assure la 

comptabilité et la responsabilité des programmes  

Bismark Corbisco Villano: ingénieur 

“agropecuaria”, responsable de l’équipe techni-

que,  organisation du travail  

Sabina Lima Algérie: ingénieur agronome spécia-

lisée dans l’environnement; elle fait partie de 

l’équipe technique, intervient dans les familles et 

les contacts avec les autorités.  

Alba  Rivas Medina: communication 

Il y a aussi Alberto Chacci et Jésus Chacci qui ne 

sont pas permanents. 

L’équipe nous présente le travail d’Huñuq Mayu 

et ses spécificités. 

Les projets  concernent la  sécurité alimentaire et 

l’économie sociale ainsi que la gestion des res-

sources hydriques. Ils ont également tout un volet 

consacré à l’enfance. 

Contexte social :  la population vulnérable des 

zones périurbaines. A cause de la violence, no-

tamment poli-

tique, dans les 

villes et du Covid,  

une migration a 

eu lieu vers les vil-

lages, mais des 

conflits familiaux 

sont survenus : les 

personnes qui ont 

vécu longtemps 

dans les grandes 

villes ont du mal à 

s’acclimater à la 

campagne. Le 

travail est très dif-
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férent de ce qui est fait habituellement avec les communautés rurales. 

Depuis 2ans, un projet a lieu dans les zones périurbaines avec des femmes en situation difficile,  

des mères adolescentes…. Un autre projet se développe depuis 2016 dans la vallée de Chumbao 

Il  concerne 34 communautés. C’est celui qui sera répliqué avec ACDA dans un autre district.  

Nous visitons ensuite plusieurs projets en cours: des jardins, une grande serre où l’on trouve une 

grande variété de légumes et de fruits (fraises). Les effets de ces projets se ressentent sur la santé 

des enfants qui souffraient de carence vitaminique  

Lors d’un pique-nique dans la nature, nous goûtons aux légumes vendus par les femmes sur le 

marché local. Elles ont acquis une renommée grâce à la qualité de leur production, et le fait que 

leur association est reconnaissable. 

 Lorsqu'elles nous parlent, on voit qu’elles ont acquis de l’assurance. C’est très important car dans 

la région d’Apurimac, 7 femmes sur 10 sont victimes de violence. Elles vendent au marché et un 

grossiste vient s’approvisionner chez elles. A l’époque du  covid, elles faisaient du porte à porte. 

Elles ont un atout important: leur eau est potable! La qualité de leurs produits est reconnue. 

Luc Pinon leur donne des conseils pour la culture des tomates quasi inexistante. Il va envoyer des 

photos pour montrer la technique à adopter. 

Eutropia nous présente le projet envoyé  à ACDA. Nous assurons 20% du financement. Il concerne 

les femmes : 80 familles regroupées  en 3 communautés. Outre les serres, Huñuq Mayu va les aider 

à s’organiser pour présenter des ’proyectos concursables’.  

NB. La 1ère organisation vue le matin avait remporté un concours public.  

Pour ce projet, Eutropia a d’abord eu une réunion avec les représentants des 3 communautés  
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AU PÉROU  

demandeuses et avec le responsable du développement économique local de San Jeronimo. Ensuite 

elle a obtenu l’accord d’ACDA .  

 La municipalité va assurer: un espace pour la vente 

                                             l’organisation d’une fête annuelle et de petites fêtes 

                                             peut-être un financement pour l’irrigation…. 

Coût de chaque serre : 10.000 soles (2.500€). De nouveaux légumes comme les brocolis, choux fleurs 

seront ajoutés.   

Le projet aidera les femmes, victimes de violence mais se fera aussi avec les hommes.  

Huñuq Mayu n’est pas la seule OnG de la région  mais la seule en ce qui concerne les thèmes de l’eau  

la production et la vente.  Les autres s’occupent d’éducation, de savoir ancestral, de la chaîne de 

production du quinoa… 

17 mars: Réunion au bureau de l’alcalde avec le responsable du projet et des représentants des com-

munautés où aura lieu le projet. Colette Bourdon peut annoncer officiellement que nous commence-

rons à financer en avril.  

En route depuis Andahuaylas, nous retrouvons le pick-up de Desco un peu au milieu de nulle part, 

et prenons avec Milagro et Justo la ”route” de Puquio, en réalité une piste endommagée par les 

pluies torrentielles pour un trajet de 5 heures! 

L’équipe est composée de: 

Carolina Cauna Quispe : coordinatrice du projet Sara Sara. Ingénieur chimiste 

Fernando Camiloga : responsable de la production, ingénieur agricole spécialisé dans le thème de 

l’eau ,  responsable des contacts avec les autorités, administrateur. 

Visites avec Desco 
/18-19 mars 
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Noé de la Cruz: responsable de l’assistance à la produc-

tion de lait, Ingénieur alimentaire  

Flor de Maria Herrera Maldonado, gère les formations en 

élaboration des plans commerciaux, aide pour les dé-

marches pour les concours des fonds régionaux ( Pro-

compite) 

Calla Milagros Aguilar , vice-présidente.  Vétérinaire.  uni-

té  de planification,  accompagnement des projets. 

Juste Coronado: assistant administratif, comptable et 

chauffeur.  

 L’arrivée à Puyusca s’est faite en musique  pour une ré-

ception devant l’hôtel  de ville. Musiciens, discours, 

danses traditionnelles par des enfants, cadeaux… 

Ensuite nous avons visité 3 projets : un élevage de 

vaches avec amélioration de la race par sélection et 

traite avec machine et 2 petites fromageries. Dans la 

1ère,  une femme gère la production et l’élevage (12 

vaches) tandis que son mari travaille à  l’extérieur . Dans 

l’autre, nous avons rencontré un papa et sa fille de 14 

ans qui a appris à faire le fromage et à inséminer les 

vaches. 

Ailleurs, 49 cultivateurs d’une communauté cultivent 

2.200 ha. Ils voudraient une machine pour enrubanner le 

fourrage. 

 

Le lendemain,  lever à 5h30 pour un petit- déjeuner à  6h. 

Surprise, nous allons à  la maison de la culture où une 

longue table de cérémonie est dressée sur la scène.  

L’alcalde et son équipe ainsi que divers responsables de 

communautés et d’organisations nous accueillent. Dis-

cours, truite au menu, orchestre traditionnel très réputé 

dans la région… 

Nous nous éclipsons une demi-heure pour visiter un projet  

financé par ACDA: amélioration des conditions d’éle-

vage des cochons d’Inde avec fond grillagé pour laisser 

passer les déjections qui seront utilisées comme engrais, 

grande serre pour protéger les cultures du froid. 

Au retour, la suite du petit déjeuner avec cochon d’Inde 

au menu, musique  et danse sur la scène nous atten-

daient!  

Avant de partir, nous pouvons admirer la qualité des lé-

gumes récoltés par un groupe de femmes: nous aurions 

dû aller sur place mais faute de temps, elles sont venues 

à nous. En effet Carolina avait prévu 8 heures de route 

jusqu'à Lima et il en fallait 15!!! 
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AU PÉROU...ILS ONT BESOIN DE VOUS... 

Projet Cerro Colorado 

Chers amis, 

 

Dans la précédente revue, nous vous avons présenté les superbes résultats des potagers urbains à 

Cerro Colorado.  

La pandémie n’est pas encore derrière eux et le coût de la vie augmente de façon dramatique 

surtout pour ces populations si démunies. Nous leur avons promis d’envoyer 5.000€ pour l’installa-

tion d’élevages de cochons d’Inde afin de compléter les menus. 

Ce montant, ils le voudraient au mois d’août. C’est l’hiver chez eux et un complément nutritionnel 

les aiderait à supporter les grands froids. 

Nous avons rencontré ces personnes et les avons trouvées si dynamiques, si volontaires, si soli-

daires entre eux que nous ne pouvons que les aider! 

Actuellement nous disposons de  370 € , il manque donc 4.630€. Pouvons-nous compter sur vous 

une fois de plus?  

Merci pour eux!  

Je vous souhaite à tous d’agréables vacances faites  de découvertes, de repos, de joies simples... 

Colette Bourdon,  

Présidente 
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AU PEROU 

Dans l’après-midi,  réunion de travail avec Norma, Soledad et Anto-

nio. Signature du  nouveau  projet à  Maca  proposé  au CNCD. Un 

problème  est survenu la semaine dernière: un tremblement de terre 

y a fait beaucoup de dégâts mais pas de victimes. C’est une zone 

sismique mais qui était tranquille depuis de nombreuses années. 

Toutes les activités sont paralysées, les gens dorment dans des 

tentes de peur d’une réplique. Mais ils ont rapidement dégagé l’ac-

cès à Maca. Le projet est prévu pour juillet, la population estime 

qu’elle aura le temps de se remettre, l’essentiel étant l’assurance 

d’une alimentation suffisante grâce au projet.  Nous avons vu des 

maisons détruites. et discuté avec quelques personnes restées sur 

place.  

Le 23 mars, nous retrouvons les 2 jeunes qui travaillent pour El Taller: Liz ingénieur agronome spécialisée 

dans le petit élevage et Herman, avec qui nous partons pour Pinchollo. 
 

L’alcalde nous dit que, malgré sa taille (1000 familles dont env.800 électeurs), Pinchollo ne bénéficie 

d’aucune aide de l’Etat. Elles existent mais n’arrivent pas jusque-là. Il n’y a pas beaucoup de travail 

donc les gens partent en ville. La région est pourtant touristique ( vallée de la Colca) mais Pinchollo 

n’en bénéficie pas.  
 

Ils ont un peu souffert du tremblement de terre et 170 femmes s’associent pour cuisiner par roulements 

pour toute la population. Sur place, on cultive des pommes de terre mais pas de légumes: le maire les 

fait venir d’Arequipa. 

Rencontre avec les femmes qui cuisinent  ce jour-là : Norma en connaît certaines ainsi qu’ un respon-

sable de la municipalité.  Ils sont très  contents du futur projet, malgré une mauvaise expérience anté-

rieure avec d’autres financeurs. Il faudra construire des serres assez grandes  pour plusieurs familles afin 

qu’ils puissent avoir des légumes malgré le froid. Le responsable rencontré souhaite aussi développer 

des activités liées au tourisme du style B and B. Il a d’ailleurs aménagé chez lui plusieurs chambres 

avec salle de bain et une grande salle pour cuisiner et manger. Nous allons voir : tout un étage est fini 

et il compte en aménager un autre. Il pourra accueillir 20 personnes. 
 

Après le repas, nous allons visiter quelques autres projets dans la région, financés par ACDA.  

Visites avec El Taller 
23-23 mars 
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Nous rencontrons une des bénéficiaires dont cochons d’Inde dégé-

néraient à  cause de la consanguinité  t’autant plus qu’ils couraient 

dans la cuisine. Liz  a donné une formation et les a aidés à  cons-

truire des cages extérieures avec grillage plutôt que directement sur 

la terre. 

 

Visite chez un producteur de miel qui fait partie d’une association 

de 20 socios; ils ont acheté une centrifugeuse en commun. Ils ont 

120 ruches de 130.000 abeilles et récoltent 15 kg de miel par ruche: 

un miel sylvestre très parfumé. Malheureusement, il manque un mar-

ché pour l’écouler et  ils le vendent  autour d’eux. Le projet devrait 

les aider à accéder aux marchés locaux et régionaux. 

Nous partons ensuite à Coropaque  et y visitons de 2 jardins et  un 

élevage de cochons d’Inde gérés par  des femmes qui font partie 

d’un projet de cantines sociales. 

Des nouvelles du projet de Polobabya—terminé en avril 2022 

30 femmes organisées en associa-

tion ont investi le marché de Polo-

baya, zone touristique, pour y 

vendre le produit de leurs récoltes 

écologiques qu’elles ont valorisé : 

- par une transformation et un em-

ballage adéquat   

- une hygiène parfaite avec des ta-

bliers qui prouvent leur apparte-

nance au groupe. 

En quelques photos, vous savez tout! 
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Le 4 avril, Ceder a reçu la HEPH Condorcet d’Ath qui avait organisé un voyage d’étude au Pé-

rou. 

Après avoir visité les élevages de vaches, les serres familiales et les laiteries, l’après- midi a été 

plus culturelle. Nul doute que cette visite a été étonnante et pleine d’enseignements pour ces 

futurs ingénieurs agronomes. 

A la rentrée, à notre demande, ils lanceront l’étude d’un projet de reboisement pour capter le 

CO² et retenir les terres sur les pentes du Coropuna 
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 Le mois de mai a été riche en activités extérieures.  

Trois marchés artisanaux ont eu lieu à Tournai, Leuze et Bruxelles.  

Le nouvel artisanat ramené par Colette et Luc a remporté un beau succès et les ventes au bureau ont 

aussi augmenté grâce aux vitrines régulièrement renouvelées. Sur les mois de mai et juin, nous dépassons 

allègrement les 1.000€! 

Merci à Geneviève, Jacqueline, Nicole, Zorah, Colette, Pierre, Joseph, Nicolas, Anne, Pancho et leur 

équipe! 

EN BELGIQUE 

 

Les activités ont repris... 

Dans les activités extérieures, notons aussi la marche 

parrainée organisée par l’école  Saint-Luc à Rame-

gnies-Chin au profit des projets de toutes les associa-

tions qui ont réalisé des animations lors de la semaine 

de solidarité. Nous avons reçu 200 € qui iront au projet 

d’élevage de cochons d’Inde à Cerro Colorado. Il 

complète les potagers urbains permettant une auto-

nomie alimentaire pour les 150 familles de la zone. 

L’assemblée générale d’ACDA est dési-

reuse de poursuivre la sensibilisation du 

public belge aux problématiques du 

Sud. Dans ce sens, nous avons prévu un 

budget annuel pour continuer les activi-

tés dans les écoles et les groupes qui de-

mandent notre intervention . C’est Luisa 

Guevara  qui en assume la grande par-

tie. 

Nous avons rejoint un groupe d’ONG au 

sein du LED (Lieu d’Education au Déve-

loppement) primaire du CNCD pour 

construire une valise pédagogique desti-

née aux élèves de l’enseignement fon-

damental. 

Plusieurs réunions ont déjà eu lieu et d’autres sont programmées.  Le résultat final n’est pas prévu avant 

2024 Patience donc... 

 

 

Participation au LED primaire du CNCD 
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REVUE DE PRESSE 

L'Etat d'urgence déclaré au Pérou à la suite de la recru-
descence des violences lors des manifestations contre le 
président péruvien et la hausse des prix du carburant. 

Le gouvernement péruvien a déclaré ce jeudi l'état d'ur-

gence sur le réseau routier national pendant 30 jours et res-

treint les droits constitutionnels tels que le transit gratuit sur  

Pérou : une peinture monumentale visible dans 
toute la capitale Lima  
Mise à jour: 09/02/2022 –Euronews 
Le Pérou inaugure sa plus grande peinture murale dans le 
centre de Lima, réalisée par des habitants pendant neuf 
mois avec l'aide d'une équipe d'artistes.  
Ces peintures géantes couvrent les façades et les toits d'un 
millier de maisons sur la colline San Cristobal, située au 
cœur de la capitale. 
Les artistes se sont inspirés de motifs pré-incas, mettant  

Pérou : des maisons enterrées par un glissement 
de terrain  
Mise à jour: 15/03/2022 –Euronews 
L'effondrement d'une colline après de fortes pluies dans la 
région reculée des Andes péruviennes de Trujillo a entraî-
né un glissement de terrain. Au moins 15 maisons ont été 
enterrées. 
Les autorités locales ont déclaré que des voisins tentaient 
de secourir d'autres personnes piégées en brisant les murs 
de plusieurs maisons.  

en scène des "Chakanas", un signe mythologique qui relie les mondes.  
Visible dans toute la ville, l'oeuvre est appelée "Projet Arc-en-ciel". 
Le collectif artistique "Energy Color", dont les membres sont originaires de ce quartier, a déclaré vouloir don-
ner un nouveau visage à ce qui est perçu comme une zone dangereuse de Lima. 
Les travaux de restauration et de peinture ont été financés par la municipalité de Lima et une entreprise de 
peinture privée, avec pour objectif de dynamiser ce quartier, et d'y créer un sentiment d'appartenance. 

les routes au milieu des manifestations et des mobilisations contre le président Pedro Castillo qui ont com-
mencé par une grève des transporteurs.  
La mesure a été annoncée dans un décret publié dans le journal officiel El Peruano, qui précise que "la police 
nationale du Pérou maintient le contrôle de l'ordre intérieur, avec le soutien des forces armées" dans les 
zones d'urgence. 
Une décision prise par l'exécutif face l'aggravation de la crise sociale et politique dans le pays, avec des mani-
festations dans différentes régions, exigeant des améliorations de la situation économique et appelant à la dé-
mission de Castillo. 
Une personne est morte ce mercredi lors des manifestations dans la région sud d'Ica, au cours desquelles il y 
avait également 15 détenus et 19 policiers blessés. 
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NOUS CONTACTER 

ACDA-Pérou ONG 

Action et Coopération pour le  

Développement dans les Andes 

Adresse: 

45 Rue de Roucourt 

7600 Péruwelz 
 

N° entreprise: 0408.025.946 
Contact: 

T/F: (0032) 069/78 12 38 

acda@acda-peru.org 

Site : www.acda-peru.org 

BE38 5230 4141 8772 

ACDA  
Action et Coopération pour le Développement dans les Andes (Pérou) 

 

Fondée en 1969, ACDA est une ONG belge développant des projets en 

coopération avec des associations et ONG locales au Pérou et des actions 

d’éducation au développement en Belgique.  

Adresse générale: 

acda@acda-peru.org 

 

Présidente 

Colette Bourdon 

bourdoncolette@hotmail.fr 
 

Gestion journalière: 

Christine Vander Elst  

christinevde@acda-peru.org 

 

Tout don de 40 euros ou plus sur cette année donne droit à une  attestation fiscale. La diminution d’impôt 

est de 45% du montant versé. Au cas où le gouvernement fédéral prendrait une décision plus favorable 

dans le courant de l’année, nous vous en informerions. De plus, ACDA adhère au Code éthique de 

l’AERF. Vous avez un droit d’information. Ceci implique que les donateurs sont informés au moins 

annuellement de l’utilisation des fonds récoltés.  

ACDA Pérou 


